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Contextes d’origine
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PAYS Caractéristiques 
linguistiques

Politiques 
linguistiques

Langue 
dominante

Statut du français

BURUNDI Unilingue :
Kirundi =

langue 
commune et 
unificatrice

Langue 
nationale : 

Kirundi
Langues 

officielles : 
Kirundi, Français, 

Kirundi
98%

Langue de l’élite (8%)

Absent de la vie 
populaire

SENEGAL Multilingue 
(trentaine de 

langues)

-Langue 
nationale : Wolof

-Langue 
officielle : 
Français

Wolof 
90.2% 

(principaleme
nt à Dakar)

Parlé par 29%

Langue unique de 
scolarisation du 
système public



Problématique
•À partir des années soixante-dix, le gouvernement québécois a pris des 
dispositions pour officialiser le statut du français (loi 22) et la 
francisation des institutions (loi 101) 

•Pour préserver son « identité québécoise » et tout en restant dans un 
contexte « d’auto-définition » face à l’État canadien-anglais et à une 
immigration d’origines ethniques multiples, le Québec va adopter le 
français comme la base de l’intégration des étrangers à sa société 
(Oakes, Warren, 2009).

•La connaissance du français, élément déterminant de la cohésion 
sociale, est l’une des conditions principales pour immigrer au Québec 
(CSLF, 2008).
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Problématique (suite)
§La langue est l’expression de la culture et des valeurs des membres d’un 
groupe donné (Termote 2008). 

§L’encadrement de la langue française est plus spécifiquement circonscrit au 
monde du travail grâce à la Charte de la langue française (Pagé, 2011). 

§La politique linguistique « d’en bas », c’est-à-dire la politique linguistique 
familiale permet de rendre compte de la gestion des langues par les 
familles bilingues (Dreyfus, 1996; Deprez, 1996).

Objectifs de la recherche: connaître les langues parlées dans les familles 
d’origines burundaise et sénégalaise et le sens que les parents donnent à 
leurs pratiques
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Approche théorique
Interactionnisme symbolique : 

§ Le social est un univers symbolique qui est le fruit des interactions entre 
des individus qui partagent des symboles et des comportements (Le 
Breton, 2004).

§ L’approche de l’interactionnisme symbolique nous permettra de mieux 
cerner le sens donné aux pratiques linguistiques de ces familles. Ce sens 
pourra ensuite nous permettre de comprendre les manières d’agir ou de 
penser des parents immigrants (Poupart, 2011). 

§ La langue est un objet social et ce sont les individus qui lui accordent une 
importance dépendamment de la définition qu’ils lui donnent dans leurs 
interactions et l’usage qu’ils en font (Charon, 2003).
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Méthodologie
Entretien semi-dirigé
Caractéristiques des répondants
§ L’âge des parents variait entre 30 à 55 ans. 
§ Années d’arrivée au Québec: 1996 à 2013. 
§ Statuts à l’arrivée: statut de réfugié (2), statut étudiant (1) et résidents 

permanents (17).
§ Leurs enfants (48): âgés entre 19 mois et 23 ans, 1/3 nés en dehors du 

Canada
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Résultats

Répertoires linguistiques des parents :
§ Burundais: Kirundi, français, anglais, swahili, russe
§ Sénégalais: wolof, français, anglais, italien, peul, serrere

Répertoires linguistiques des enfants:
§ L’usage du français est prépondérant
§ Intérêt envers la langue maternelle des parents

3 niveaux de pratiques dans les échanges intrafamiliaux:
§ Père – mère
§ Parents – enfants 
§ Enfants entre eux
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Résultats
Place et fonction du français

§ Langue du Québec et langue d’intégration
§ Langue qui est maîtrisée au même niveau que la langue maternelle 

ou bien même parfois plus
§ Place de choix dans les divertissements (télé, radio, lecture, etc.)
§ Attachement au français: 

« Je suis francophone d'origine aussi… C'est une langue à laquelle je 
suis très attaché, et c'est la langue dans laquelle je me sens mieux 
[…]» (Cheikh, Sénégalais)
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Résultats

Place et fonction de l’anglais

§ Langue utilisée dans le milieu de travail
§ Langue mondiale qui permet l’ouverture au monde
§ Sa connaissance est un atout professionnel:

« Je me dis c'est la langue de l'avenir, qu'est-ce que tu veux, c'est 
plate à dire [...] Tu sais tu regardes les offres d'emploi, c'est 
français-anglais » (Charles, Burundais) 
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Résultats
Place et fonction de la langue d’origine
§ Renvoie à l’identité culturelle des parents

« Le kirundi vraiment c'est moi, c'est mon identité » (Mireille,Burundaise)
« Nshaka ko bamenyera uyo muco wacu eh ntibaze bibagire! Umuco wabo
quoi, ururimi gwabo. » (Claudine, Burundaise)

§ Langue de socialisation avec les personnes de même origine
« On est parti pendant les vacances au Sénégal, maintenant c'est comme 
un sentiment, tu parais comme un déraciné à la limite. [...] Mais quand tu 
arrives quelque part, tu sais au Sénégal on parle tout le temps en wolof là, 
puis le monde lui parle wolof et puis il dit: "il a dit quoi" ou bien il sait pas. 
Les gens lui posent des questions, il répond en français, on lui dit " non 
répond moi en wolof" et il peut pas répondre » (Arona, Sénégalais).
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Résultats

Facteurs pouvant influencer les transferts linguistiques:
§ La place accordée aux langues dans les pays d’origines
§ Les parcours migratoires: l’âge d’arrivée des enfants versus 

naissance au Québec
§ Le réseau social 
§ Mise en place de stratégies pour le transfert linguistique et le 

maintien de la langue maternelle des parents
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Conclusion

§Aspect identitaire de la langue d’origine

§Importance du plurilinguisme

§Analyses à poursuivre
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Merci pour votre attention!
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